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Oxfam a élaboré un nouvel indice de la situation alimentaire, basé sur quatre grands
critères : la quantité, la qualité, l’accessibilité financière de l’alimentation, et
l’hygiène alimentaire. L’indice a été calculé pour chaque pays, au moyen de données
statistiques internationales fournies par la FAO (Organisation des Nations unies pour
l’alimentation et l’agriculture), l’OMS (Organisation mondiale de la santé) et l’OIT
(Organisation  internationale  du  travail).  La  disponibilité  des  données  a  permis  de
calculer l’indice de situation alimentaire pour 125 pays. Les résultats sont présentés
sous forme de cartographies et de classements interactifs.

 

Carte des résultats combinés pour 125 pays

L’indice final tient compte des taux de sous-alimentation, de l’insuffisance pondérale infantile, du
niveau des prix alimentaires par rapport aux autres biens et services, de la volatilité des prix
alimentaires, de la diversité alimentaire, de l’accès à l’eau potable, et des taux de diabète et
obésité.

Lecture : les couleurs proches du vert indiquent les pays où la situation alimentaire est favorable,
les couleurs proches du orange ceux où la situation alimentaire est défavorable.

Source : Oxfam

 

Les résultats de l’analyse révèlent que les Pays-Bas figurent en tête du classement
« général », suivis par la France et la Suisse. Ces pays combinent une alimentation
abondante,  de  qualité,  accessible  et  caractérisée  par  une  bonne  hygiène.  Les  pays
européens occupent les 20 premières places (sauf l’Australie à la huitième place). Les
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autres pays développés (États-Unis, Canada, Nouvelle-Zélande, etc.) sont pénalisés dans
le classement en raison des taux de diabète et d’obésité dans leur population. Les
situations globalement les plus difficiles concernent le Bangladesh, le Laos, le Yémen et
une vingtaine de pays africains, parmi lesquels l’Éthiopie, l’Angola et le Tchad, qui
occupent les dernières places du classement.

Concernant le coût de l’alimentation, les États-Unis bénéficient de l’alimentation la
moins chère et aux prix les plus stables, tandis que le Royaume-Uni est le pays le plus
cher d’Europe. Au niveau mondial, la Guinée, la Gambie, le Tchad et l’Iran sont les pays
les plus chers, et l’Angola et le Zimbabwe sont les pays où la volatilité des prix
alimentaires est la plus marquée. S’agissant du volet « quantité », les pays les plus
touchés par la malnutrition et l’insuffisance pondérale infantile sont le Burundi, le
Yémen, Madagascar et l’Inde. À l’inverse, les États-Unis, le Mexique, les Fidji, la
Jordanie, le Koweït et l’Arabie Saoudite ont les plus mauvais taux d’obésité et de
diabète.

Ce nouvel indice de situation alimentaire permet ainsi d’analyser, pays par pays, la
capacité des populations à accéder à une alimentation globalement satisfaisante, ce qui
n’est pas toujours le cas même si la production alimentaire est suffisante. Les résultats
montrent également qu’un grand nombre de pays n’a toujours pas accès à une alimentation
abordable et saine : Oxfam appelle donc à une réforme urgente des systèmes de production
et de distribution alimentaires, à savoir « accroître l’investissement dans l’agriculture
paysanne et à améliorer les infrastructures, afin de stimuler la production agricole,
d’éviter les gaspillages et d’améliorer l’accès aux marchés ».

Noémie Schaller, Centre d’études et de prospective
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